
 

En  juillet et août, Bécours a reçu de 
nombreux groupes éclés : Cluny, Grenoble, 
Roche la Molière, Dinan, Nantes, Midi-
Pyrénées, Hazebrouck (venu un 
court week-end participer aux chan-
tiers), ainsi que les incontournables 
Camps Nationaux Eclés et Louve-
teaux organisés et menés de main 
de maître par Didier Bisson et son 
équipe, les Services Vacances de 
Metz et Caen, ainsi qu’une session 
de Scouts du Monde, enrichie par la 
présence de cinq scouts portugais. 
Trois groupes d’Éclaireurs Israélites 
ont aussi campé chez nous et tous 
ont profité des multiples activités 
pédagogiques et sportives de notre 
région, ainsi que de nos savoirs 
faire. La compagnie théâtrale de La 
Doline a été accueillie en résidence 
d’artistes et a gratifié les bécouris-
tes* d’un spectacle d’improvisation, 
et le hameau a ouvert ses portes à 
un groupe venant de l’I.M.E. de Millau. Ces 
vacanciers ont profité de ce séjour pour 
suivre un stage de cirque auxquels se sont 
joints des éclés présents sur le site, et ont 
clôturé leur séjour par un spectacle itiné-
rant au sein des groupes installés sur le 
terrain. 

L’Euro-étape, toujours riche de rencontres, a 
permis à de nombreux groupes de se croiser 
au gré des chantiers, des animations et des 

échanges : 4 groupes Belges (Gosselies, Don 
Bosco, Horizon et Anderlecht), des Luxem-
bourgeois (Don Bosco Howald), des Italiens 
(C.N.G.E.I.), des Espagnols venus pour un bref 

N e pouvant déroger à mes 
attributions (me conduisant à rédi-
ger des éditos un minimum sé-
rieux...) je ne relèverai ni ne com-
menterai les dérives scatologiques 
de ce numéro sous peine de me 
faire accuser d’en « rajouter une 
couche »… Passons…  
Que fête-t-on en 2010? 
Si certains d’entre vous ont suivi et 
ont tenu les comptes, ils savent… 
Les 30 ans de Bécours!!! 
Déjà dans les préparatifs, une 
équipe s’est constituée pour plan-
cher sur l’événement, préparer un 
livre et une exposition.  
Actuellement plongée dans les ar-
chives, ces gazettes aux articles 
laborieusement tapés à la machine 
à écrire, à la mise en page désuète, 
ces photos jaunies d’échafaudages 
chargés de barbus-chevelus-torses 
nus… je me sens toute petite, pres-
que frustrée de ne pas avoir connu 
ces intenses moments de genèse.   
Tout ce monde, toute cette énergie! 
30 ans de chantiers, 30 ans de 
prise de bec,  30 ans de scoutisme, 
30 ans de projets, de rencontres, de 
passion. 
Alllez, plus que quelques mois pour 
se replonger dedans, on vous tient 
au courant, patience… 

Florence 
 

 Automne 2009   
bulletin aléatoire à parution irrégulière 

Un lien entre  vous et nous     

Edito de Flo 

mais besogneux séjour de trois jours sur les 
différents chantiers, et un groupe de Portu-
gais, en transit à Bécours pour une nuit de 

repos, et qui ont promis de revenir 
plus longuement. 
D’autre part, courant août, les 
Scouts Arc en Ciel et Planète Scien-
ces ont planté une nouvelle fois 
leurs tentes sur le terrain et pris 
leurs marques en habitués qu’ils 
sont de Bécours, ainsi que Lou Bar-
tas, groupe d’anciens éclés ou pa-
rents d’éclés de Montpellier, qui 
vient régulièrement prendre le frais 
sur le Causse Rouge. Nous ont aus-
si rendu visite pour des séjours plus 
ou moins longs La Source (P.J.J.) et 
un Centre de Loisirs de Millau. 
 
Pour clôturer la saison, les très at-
tendues Estivales ont réunis à Bé-
cours éclés, amis et famille, venus 
tous dans la convivialité prendre 

quelques jours de repos, certes  sportifs, 
mais aussi amicaux, enrichissants et culi-
nairement intéressants avec ses célèbres 
fabrications de pâtés, magrets séchés et 
confitures maison ! 

 C’est Bô l’été à Bécours! 

(Suite page2) 

Page 2        Notre feuilleton historico-sanitaire: 
LA CABANE  AU FOND DU JARDIN... 



L ’agréement 
E d u c a t i o n 

Nationale a ses 
impératifs, aussi un certain nombre de 
barrières de protection ont étés mises en 
place dans le village à la demande de 
nos interlocuteurs; une visite de contrôle 

en début d’année scolaire les a rassurés sur la sécurité à 
Bécours. 

 
prétexte d’éviter les chutes de 
gravats dans la soupe… 
René, Kang,  diminutif de son 
totem dont il signait ses arti-
cles dans l’équipée (on a d’ail-
leurs du mal à s’imaginer, ce 
kangourou la, sautiller compte 
tenu de sa corpulence!) entre-
pris la réalisation des premiè-
res toilettes confortables et 
esthétiques (et avec lumière  
la nuit!) de Bécours qui devait 
nous permettre pendant de 
nombreuses années de nous 
satisfaire en attendant l’arri-
vée tant souhaitée du premier 
bloc sanitaire.  

On  a beau être un vieux 
scout on peut aimer 
son confort! 

René Baetens, membre de l’é-
quipe nationale au début des 
années soixante , avait  repris, 
après une éclipse, ou il avait 
dirigé une  maison pour tous en 
région parisienne, des fonctions 
chez les EEDF, qu’il assurait 
vaillamment, toutefois la jeu-
nesse nouvelle lui faisait perdre 
quelques uns de ses repères, et 
il avait du  mal  à supporter  les 
débats souvent fumeux et la 
pratique du scoutisme un peu 
éloigné du toujours tout droit 
qu’il avait connu et aimé. 

quelques chantiers en cours... 

Septembre, plus calme, a laissé le 
temps à Bécours de se préparer à ac-
cueillir les week-end de rentrée du 
Groupe local d’Albi ainsi que celui de 
Montpellier II et Mende, début octobre, 
et de préparer le dernier grand ras-
semblement de l’année : Cap’Eclés et 
Cap’Respons, qui se déroulent à Bé-
cours du 26 au 30 octobre. 
Novembre et décembre seront plus 
intimes, avec la venue des groupes de 
Millau/Saint-Affrique pour un week-
end automnal et Montpellier, pour leur 
mini séjour de Noël. 
 
Bécours adresse un très grand merci à 
tous les membres de l’EIDAA qui ont 
permis la réussite des séjours d’été, 
par leur disponibilité et leur gentillesse 
et pour le soutien technique qu’ils ont 

N ombre de nos lecteurs ont étés choqués 
par  la grave méprise de Roland Daval  

ayant fait prendre un retard de près de 30 ans 
à la lombriculture dans l’association, alors, que 
nous aurions pu être de vrais éclaireurs dans 
cette science du compostage, aussi le Bécour-
riel  dans son souci permanent de vulgarisation 
scientifique vous informe que vous pouvez 
trouver toute information sur le sujet  dans 
l’ouvrage: « Lombricompost pour tous « de Jean 
Paul Collaert  ed. du Terran ( 31160 Aspet)
128pages 15euros. 
Nous recommandons la lecture des 4 saisons 

Spécialiste du froissartage, de 
la flûte, du chant, et du travail 
bien fait, il essayait tant bien 
que mal de maintenir ses va-
leurs, au sein d’un Bécours 
multiforme et complexe mais 
enthousiaste et plein de bonne 
volonté. 
Une occasion de réaliser un 
chef d’œuvre, en vrai bois d’ar-
bre lui fut fourni tout chaud par 
le souci écologique et financier 
du permanent de l’époque 
(Aveyronnais donc économe) 
qui avait réutilisé les toiles de 
jute des chiottes de 1981  
comme plafond de la cuisine 
(dans la  maison d’Élodie) sous 

La cabane au fond du jardin   

Après quelques déplacements sur la tranchée,  quelques années, et 
quelques couches de peinture abusives, les chiottes  Baetens 
avaient pris un air penché… (photo Frédéric  Dombre). 

du jardin bio, excellente revue en vente dans tous 
les kiosques, 5,95 euros, tous les 2 mois. 
Pour les éclais de bureau: Nature et Découvertes 
propose page 70 de son catalogue 2009  un bac 
de compost ( mais très cher, 150 euros, il vaut 
mieux le faire soit même!) et la vente de lombrics 
(15 euros, 500 grammes, alors qu’il suffit d’une 
bêche!), utilisables sur votre balcon ou dans votre 
cuisine (ou votre bureau, bien sur!)  
(N’hésitez pas à contacter Roland,  qui selon des sour-
ces non confirmées, profiterait de sa retraite pour jardi-
ner, en essayant de rattraper sa bévue en devenant un 
spécialiste des engrais végétaux: purins d’ortie etc...).  

Notre grand  

feuilleton historique   

 (épisode 4) 

La mise au net de Bécours se 
poursuit  la peinture pour rafrai-
chir les murs est à l’honneur, 
début juillet  les Guides Belges, 
présentes sur les euro-étapes 
se sont mis au boulot (à l’om-
bre, ce qui est appréciable) 
pour retaper  l’espace sanitaire 
sous le restau. Il a aujourd’hui 
de  belles couleurs fluos. 

apportés, ainsi que la réalisation de tou-
tes les animations qui ont enrichi les 
séjours de chacun, banquets, jeux, festi-
vités, etc. Donc,  et pèle mêle, chapeau 
bas pour : Alex, Steve, Joseph, Paul, 
Max, Florence, Jérôme, Fred, Elsa, Clé-
ment, nos p’tits gars du Nord Quentin, 
Rémy et Maxime, les « parisiens » 
Roxane, Axel et Stephen, Marco l’Italien, 
nos trois tchèques préférés Eva, Vojta 
et Jan, et encore à Valérie et Gins (et 
même mini-Gins !), Gégé, Gilbert, Alizée, 
Régis, Mathilde, Jonas et Micka. 
Et un merci tout particulier à Simon, 
dont le stage à Bécours a pris fin début 
octobre et que nous avons vu parti avec 
regret – mais espoir de le revoir parcou-
rir l’Agora. Merci à toi pour ta gouaille, 
ton talent de conteur, tes facéties et ton 
dévouement à Bécours ! 

                                 Christine 

C’est bô ... (suite) 

À suivre 



Venir à Bécours reste, 
malgré les moyens ac-
tuels de locomotion, une 
petite aventure. Chaque 
arrivée a une tournure 
bien particulière. 
Bienvenue en terre 
aveyronnaise, chez les 
éclés. 
À l'aller comme au re-
tour, la zone tampon en-
tre nos diverses réalités 
et celle de Bécours reste 
importante et l'on se 
prend facilement à pren-
dre ces moments de tran-
sits comme introduisant et concluant. 
Été 2009, quelques allers retours ponctuent mes va-
cances et ces moments de transits me semblent de 
moins en moins importants. De cette impression est 
venue l'idée, et de l'idée, le projet. 

Il s'agissait donc d'arriver ou de partir de Bécours 
par une voie inhabituelle… 
J’habite dans le Tarn, et plus précisément le long du 
Tarn, coincé entre Lisle/Tarn et Rabastens. 
Bécours disposant de canoës, le projet s’est vite des-
siné : rentrer chez moi en suivant le cours de la ri-
vière, à partir de Millau jusqu’à St Juéry, quelques 
130 kilomètres de pagaies plus loin vers l’est. 

Autrement dit, 6 jours de 
rame, 5 barrages hydroélec-
triques franchis, un bron-
zage revendiquant de gros 
contrastes, des bivouacs 
étonnants, des rencontres… 
Y a pas à dire, c’est toujours 
un grand plaisir de venir à 
Bécours, j’ai trouvé une voie 
pour qu’en partir le soit aus-
si ! 

Joseph Bénita 
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Projet: Savoir se jeter à l’eau... 

Voici donc l’actuel visage du bureau : 
Coordination : Florence Carbonnel 
Trésorerie : Simon Cailhol 
Secrétariat / com° / site web : Soazig Bernat 
International : Joseph Benita 
Environnement : Delphine Teychon 
EIDAA : Steve Collet 
Accueil scolaires/publics extérieurs : Elsa Fouilhé 
Activités adultes / 30 ans de Bécours / Bécourriel : Philippe Bernat 
Chantiers : Simon Cailhol 
( Sylvain, le permanent est, bien entendu , associé à tous les travaux du bureau). 

 

Réunis les 17 et 18 octo-
bre derniers, l’ordre du 
jour était chargé mais nous 
a permis en particulier de 
débroussailler les Orienta-
tions Nationales 2010-2015 
et de déterminer de quelle 
façon et pour quels objec-
tifs le centre national de 
Bécours allait s’impliquer. 
Le nouveau PAB (Plan d’Action de Bécours) est en cours d’élaboration, il prend en 
compte les objectifs à long terme spécifiques à Bécours et intègre les priorités na-
tionales votées lors de la dernière AG. 
Nouveaux, vous avez dit nouveaux ? 
Bienvenue aux nouveaux membres, jeunes mais pas si nouveaux…Axel Le Page de 
Paris, Quentin Plateel de Hazebrouck en Flandre, respons dans leurs groupes lo-
caux respectifs, traînant pas mal leurs guêtres à Bécours ces dernières années, 
bénévoles sur l’Eidaa et venant de franchir le cap CGAB. 
Et puis 2 « pas vieux de la vieille »: notre Elsa Fouilhé nationale ex-languedocienne 
et aveyronnaise d’adoption ne s’étant jamais vraiment éloignée du CGAB, et David 
Bonnet de Roche la Molière dans la Loire, de retour à Bécours après quelques an-
nées d’interruption mais un attachement non démenti ! 
Merci à eux pour leur investissement ! 
La vingtaine de bénévoles du CGAB s’est structurée en commissions autour des 
grandes lignes du PAB, chaque équipe étant représentée par une personne élue au 
bureau. 

CGAB de rentrée 
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Découverte  
Archéologique d’importance  

à Bécours. 

A  une époque, ou certains influencés par les intégris-
mes religieux n’hésitent  pas à remettre en cause les véri-
tés les plus évidentes de la science moderne tel le darvi-
nisme, il est important  que des recherches scientifiques 
permettent de remettre les pendules  
à l’heure.  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ainsi à Bécours la preuve est faite que les Grands Causses 
ont été une mer, il y a encore 500 millions d’années, la 
découverte providentielle de ce sous-marin en est la 
preuve: la conservation est remarquable, l’odeur dégagée 
à l’ouverture du sas laisse penser que les jeunes dinosau-
res, matelots de l’époque ne devaient pas laver leurs 
chaussettes trop souvent, ce qui prouve qu’à travers le 
temps et malgré l’évolution,  un certain nombre de cons-
tantes entre les plésiosaures adolescents et les aînés 
EEDF sont encore  de mise.  

A ceux qui émettent encore des doutes sur ma démonstration, 
je répondrais que puisque un animal peut être marin, je ne vois 
pas pourquoi il ne pourrait pas être sous-marinier... 

Ohé  
du bateau  
il y a  
quelqu’un? 

Les premiers jours de camp  
sont toujours difficiles... 
 

Qu’est ce que tu 
as beau blond, 
cela ne va pas? 

Le BécourrielLe Bécourriel:                                                                                                                                                                                                             PAGE CULTURELLE ET SCIENTIFIQUE 

Responsables, Animateurs, songez y, vos louveteaux et jeu-
nes éclaireurs au bout de quelques jours de camp peuvent 
avoir un sacré coup de blues; faites preuve de psychologie et 
accompagnez les dans ces moments difficiles ils retrouve-
ront d’autant plus vite leur bonne humeur et leur joie de vi-
vre, et garderont toute leur vie un souvenir ému de votre 
présence rassurante. 

De qui se moque-t-on? 

Le côut des fruits et légumes 
est-il la vraie raison de la constipation 

dans les camps louveteaux? 

C es pièces à convictions recueil-
lies cet été dans un camp (nous pré-
serverons l’anonymat  des responsa-
bles en raison de leurs fonctions natio-
nales), font peine à voir, réaliser des 
toilettes sèches part d’un bon senti-
ment écologique, mais à condition de 
percer le trou de la chaise!  

Que dire de la position acrobatique 
rendu nécessaire par la suspension 
du deuxième siége: Malgré la pré-
sence d’un banc,  on peut comprendre 
que les enfants, bien que souples, 
peinent à l’utiliser, les obligeant à 
espacer leur séances et à serrer les 
fesses,  créant sans aucun doute des 
problèmes de constipation dans le 
camp.. 

Pouah! Je vais 
défaillir 


